
Il me faut dire un mot en fin de messe m’a-t-on dit. Ce n’est pas un exercice facile pour moi. 
Parler de Dieu je sais le faire, parler des merveilles que Dieu a fait et continue de faire dans ma vie, 
je sais le faire aussi. Parler de moi, de ce que je ressens c’est plus compliqué. Aujourd’hui je me 
tiens devant vous pour vous remercier avant tout. Vous remercier de tout ce que vous m’avez 
apporter durant toutes ses années où le Seigneur m’a fait la grâce d’être à votre service. Je suis 
arrivé il y a 6 ans entre deux confinements. Jeune et inexpérimenté comme curé vous avez subit ma 
maladresse. Cela ne nous a pas empêché de travailler ensemble pour le Seigneur. Nos différences 
ont été une force pour chacun de nous. En tous les cas je le prends comme cela. Vous m’avez en 
effet beaucoup aidé, vous m’avez fait progresser sur mon chemin de prêtre et j’espère vous avoir 
rendu la pareille.  

Merci pour toutes ses années où en votre compagnie j’ai appris beaucoup sur ma vocation. 
J’espère vous avoir aider à aimer Jésus d’avantage. Je dis souvent que ma vocation est celle d’un 
panneau indicateur. Indiquer un chemin qui va vers le Christ, un chemin qui convient au maximum 
si possible. Je l’ai fait avec joie, avec un humour (qui ne plaît pas à tous), avec patience, dans la 
force de l’Esprit Saint et parfois dans les larmes inhérentes à ce qui nous tiens à coeur. Si il y a une 
chose que j’espère vous avez retenu de ce que j’ai pu vous apporter c’est celle-ci : la sainteté c’est 
possible pour chacun de nous parce que le Christ a donné sa vie et continue de la donner dans 
chacune de nos eucharisties pour que nous soyons saints ! Pour que nous nous aimions comme il 
nous a aimés !  

Merci particulièrement à ceux qui durant ces années ont été mes proches collaborateurs, je ne 
peux tous les nommés ici, mais il y a mes frères prêtres les Père Richard et Dany, il y a Lucie qui a 
supporter bien des tourments par moment, Pascal que j’ai vu naître au diaconat avec joie, il y a les 
membres de l’équipe de doyenné et ceux des équipes de pôles. Vous m’avez conseillé, écouté, 
réprimandé parfois et surtout fais confiance malgré certaines de mes intuitions un peu folles… 
L’impact que vous avez eut sur ma vie de curé est plus important que vous ne pouvez l’imaginer. 
Merci car grâce à vous et à votre aide nous avons pu faire progresser notre doyenné sur les chemins 
de l’unité. Oui ensemble nous avons pu prendre conscience de la richesse de notre doyenné et que 
même cette richesse réside dans les différentes réalités qui s’y vivent. Ensemble nous avons pu 
progresser sur le chemin de l’unité et de l’union répondant à l’appel de Notre Seigneur «  qu’ils 
soient un comme nous sommes uns ». Sans vous, sans votre travail acharné, sans votre confiance 
cela n’aurait pas été possible. Js souhaite vraiment que vous puissiez continuer ce travail avec nos 
successeurs sur le doyenné et ne pas retourner à un enfermement sur soi qui est stérile et ne porte 
pas de fruit. Continuez ce travail d’ouverture avec nos frères salettins, appuyez-vous sur leur 
expérience de communauté qui rassemble plein de frères et soeurs d’horizon différents et qui, en 
mettant le Christ au centre, arrivent toujours à avancer unis dans un même Esprit.  



Merci aussi à vous tous qui vous investissez dans la pastorale d’une manière ou d’une autre, que 
ce soit en accompagnant les familles vers le baptême, les jeunes dans leur cheminement de foi par le 
catéchisme ou en aumônerie, en accompagnant les familles en deuil, ou en visitant les malades, en 
aidant aux petites tâches de mise en place pour les célébrations, en gérant les dépenses et les 
entrées, en tenant les registres, en ouvrant et fermant les églises, en balayant les églises. C’est beau 
de voir autant de monde au service de l’évangélisation. Car c’est bien ce que nous faisons à chaque 
étape, nous participons à l’oeuvre d’évangélisation de notre monde, à bâtir la civilisation de 
l’Amour de Dieu si chère aux papes post-concile.   

Oui chers paroissiens du doyenné du Haut-Grésivaudan, merci à vous tous. Je quitte ce doyenné 
en étant confiant que vous continuerez de vous investir et que d’autres vous rejoindrons, car la joie 
qui est la vôtres d’aimer Jésus et de le faire aimer est contagieuse ! Elle a souvent été pour moi une 
source de réconfort et d’encouragement dans ma mission de curé. Merci à vous tous.  

Je veux aussi demander pardon. J’ai forcément blessé l’un ou l’autre car on ne peut pas plaire à 
tout le monde, même si ma vocation n’est pas de plaire mais de faire aimer Jésus. Lorsque je m’en 
suis rendu compte j’ai demandé pardon directement à la personne concernée, mais comme je ne suis 
pas infaillible je suis sûr que d’autres ont été blessés par mes paroles, mes actions ou mes 
omissions. À vous je demande pardon le plus sincèrement du monde j’espère ne pas vous avoir 
découragé sur votre chemin de foi et que malgré mes maladresses l’amour du Seigneur continue à 
croître dans vos coeurs.  

Je demande aussi pardon à Jésus car sûrement parfois j’ai été plus un obstacle à l’oeuvre de sa 
grâce dans les coeurs qu’un vecteur de son amour. Je Lui rend grâce d’avoir été votre pasteur durant 
ces dernières années.  

Je confie à votre prières nos successeurs, accueillez les de tout votre coeur et dans la joie. C’est 
une grâce pour vous d’avoir une communauté séculaire et missionnaire qui vous accompagne dans 
le futur. Profitez de leur expérience, de leur foi, de leur unité fraternelle pour grandir toujours 
d’avantage dans la foi, l’unité et la sainteté.   

Enfin je me confie à vos prières que je sois toujours plus un pasteur selon le coeur de Dieu en 
agissant toujours par lui, avec lui et en lui.  

Merci pour toutes ses années et continuez bien votre route vers la sainteté avec le Seigneur 
guidés par nos frère missionnaires de Notre Dame de la Salette à qui je vous confie tous.  

  



Prière à Notre Dame de la Salette  
Souviens-toi, Vierge de la Salette des larmes que tu as verses pour nous sur le Calvaire.  
Souviens-toi aussi de la peine, que sans cesse tu prends pour ton peuple afin qu'au nom du 

Christ il se laisse réconcilier avec Dieu.  
Et vois si, après avoir tant fait pour tes enfants, tu ne peux maintenant les abandonner! 

Réconfortés par ta tendresse, Mère, nous voici suppliants, malgré nos infidélités et nos ingratitudes.  
Ne repousse pas nos prières, ô Vierge Réconciliatrice, mais tourne nos coeurs vers ton fils : 

obtiens-nous la grâce d'aimer Jésus par-dessus tout, et de te consoler toi-même par une vie donnée 
pour la gloire de Dieu et l'amour de nos frères. AMEN        

V. Notre-Dame de La Salette, Réconciliatrice des pécheurs, 

R. Priez sans cesse pour nous qui avons recours à vous


